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Résumé 

Le paludisme demeure un problème de santé publique mondiale et sa prévalence demeure très élevée en RDC et dans la commune de 

Wembo-Nyama à Lumumbaville suite à plusieurs facteurs de risque. En vue d’améliorer la santé des patients, cette étude envisage de 

déterminer la prévalence du paludisme.et d’énumérer ses facteurs de risque dans cette contrée géographique. Il s’agit d’une étude 

transversale corrélationnelle qui s’inscrit dans le domaine de santé publique qui est menée auprès de 378 habitants qui sont retenus de 

manière aléatoire simple.A l’issue des analyses, les résultats montrent que, la prévalence du paludisme dans la commune de Wembo-

Nyama à Lumumbaville de 2023 à 2024est de 98,1% soit 371 sur 378 patients. Ses facteurs de risque sont : le port des habits noirs la 

nuit (Khi-carré = 5,178 ; p = 0,023) ; le non-usage de drap pendant le sommeil (Khi-carré=6,292 ; p = 0,031), le port des habits de 

courte manche la nuit (Khi-carré = 8,349 ; p = 0,021) y compris le fait de ne pas dormir sous la moustiquaire (Khi-carré = 8,025 ; p = 

0,019).En vue d’améliorer la santé de la population de cette contrée géographique, il convient d’augmenter les canaux de 

sensibilisation sur le comportement à adopter en marge de la prévention contre cette endémie notamment, de dormir sous la 

moustiquaire, réduire le port des habits noirs et de courte manche la nuit puis éviter le contact avec le moustique la nuit. 

Mots clés : Prévalence,  facteurs de risque, paludisme, Wembo-Nyama/Lumumbaville, RD Congo. 

Abstract 

Malaria remains a global public health problem, and its prevalence remains very high in the DRC and in the commune of Wembo-

Nyama in Lumumbaville due to several risk factors. With a view to improving patient health, this study aims to determine the 

prevalence of malaria and list its risk factors in this geographic area. This is a cross-sectional, correlational study in the public health 

field, conducted among 378 residents selected at random. Following the analyses, the results show that the prevalence of malaria in 

the commune of Wembo-Nyama in Lumumbaville from 2023 to 2024 is 98.1%, or 371 out of 378 patients. Its risk factors are: 

wearing black clothing at night (Chi-square = 5.178; p = 0.023); not using sheets while sleeping (Chi-square = 6.292; p = 0.031), 

wearing short-sleeved clothes at night (Chi-square = 8.349; p = 0.021) including not sleeping under a mosquito net (Chi-square = 

8.025; p = 0.019). To improve the health of the population in this geographic area, it is important to increase awareness of behaviors 

to adopt in addition to prevention against this endemic disease, including sleeping under mosquito nets, reducing the wearing of black 

clothing and short sleeves at night, and avoiding contact with mosquitoes at night. 

Keywords: Prevalence, risk factors, malaria, Wembo-Nyama in Lumumbaville. 
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1. Introduction 

Le paludisme constitue l’une des principales 

causes de morbidité et de mortalité dans le monde 

surtout en Afrique au sud du Sahara (Yandaï et al., 

2016; Rudasingwa et al., 2020; Solomon et al., 2020). 

Selon les dernières données publiées en décembre 

2019, 228 millions de cas de paludisme sont recensés 

dans le monde en 2018 avec 405.000 décès (Bekono 

et al., 2020). L’Afrique au Sud du Sahara enregistre 

88% des cas de paludisme et 90% des décès sur le 

plan mondial (Yadouleton et al., 2018; Fedaku et al., 

2020).  

Au niveau mondial Les dépenses liées au 

paludisme sont énormes et croissantes allant de 960 

millions de dollar en 2005 à 2,5 milliards en 2014 

(Bah, 2020). Du point de vue étiologique, cette 

pathologie est causée par cinq agents pathogènes 

Doutoum et al. (2019) dont le Plasmodium falciparum 

qui est plus fréquent et responsable des cas graves de 

paludisme rencontré en Afrique de l’Ouest (Bekono et 

al., 2020).  

Certaines catégories de population sont plus 

exposés au paludisme et courent plus le risque de 

développer les conséquences de la maladie. parmi eux 

on cite les enfants de moins de 5 ans, les gestantes, les 

personnes vivant avec le VIH, les sujets en visite dans 

les pays endémiques (Ukibé et al., 2019; Abossie et 

al., 2020). La fréquence, la sévérité et l’issue du 

paludisme sont influencées par les facteurs 

sociodémographique, environnemental, économique, 

culturel et comportemental (Hasyim et al., 2019).  

L’adoption d’un certain nombre de mesures 

préventives parmi lesquelles l’utilisation des 

moustiquaires imprégnées d’insecticides et la 

pulvérisation d’insecticides avec comme corollaire 

une réduction de son incidence de 40% depuis l’an 

2000 (Tusting et al., 2017).  

La République Démocratique du Congo (RDC) a 

adopté l’utilisation des moustiquaires imprégnées 

d’insecticides à longue durée d’action et des 

campagnes se font régulièrement pour sa distribution 

gratuite sur toute l’étendue du territoire. Cependant 

malgré ces mesures, le paludisme pose toujours un 

problème de santé publique et demeure la principale 

cause de morbi-mortalité. La nécessité d’adopter 

d’autres moyens de lutte s’avère indispensable vue 

l’insuffisance des mesures adoptées et aussi la 

résistance de plus en plus fréquente des vecteurs aux 

insecticides comme le dichlorodiphényltrichloéthane 

(Bekono et al., 2020).  

Pour ce faire, il paraît nécessaire d’agir sur 

d’autres facteurs favorisants notamment 

l’environnement et les comportements que la 

population adopte. Pour être efficace, l’identification 

des facteurs environnementaux et comportementaux 

associés au paludisme s’avèrent indispensables 

(Bekono et al., 2020).  

Dans la commune de Wembo-Nyama à 

Lumumbaville de 2023 à 2024, la prévalence du 

paludisme demeure très élevée qui est dû à plusieurs 

facteurs comportementaux de la population de cette 

contrée géographique.  

Dans cette étude, la question fondamentale à 

laquelle nous devons fournir des réponses est de 

savoir la prévalence du paludisme dans la commune 

de Wembo-Nyama à Lumumbaville de 2023 à 2024 et 

quels sont ses facteurs de risque. Comme hypothèse, 

la prévalence du paludisme dans la commune de 

Wembo-Nyama à Lumumbaville de 2023 à 2024 

serait très élevée et ses facteurs de risque seraient les 

facteurs comportementaux tels que le lieu du sommeil, 

l’heure du sommeil, la non-utilisation de moustiquaire 

imprégnée d’insecticide, le port des habits noirs, ne 

pas se couvrir pendant le sommeil, le port des habits 

de manches courtes la nuit, la profession nocturne, le 

lieu de travail, le fait d’habiter dans le noir ainsi que 

l’arrivée tardive à l’hôpital. 

2. Matériel et méthodes  
2.1. Présentation du milieu d’étude 

Nous avons réalisé notre recherche dans la 

commune de Wembo-Nyama à Lumumbaville située 

dans la province du Sankuru en République 

Démocratique du Congo. Elle était jadis un 

groupement mais est devenue une commune avec 

celle d’Ewango de Lumumbaville par l'Ordonnance-

loi N°13/020 du 13 juin 2013. Sa superficie est de 12 

Km2. 

Selon le rapport sur les pathologies endémo- 

épidémiques et autres problèmes spécifiques de santé 

ayant un intérêt de santé publique particulier dans la 

commune de Wembo-Nyama, le paludisme avec 64% 

de cas reste la pathologie la plus élevée parmi les 

pathologies endémo- épidémiques et autres problèmes 

spécifiques de santé ayant un intérêt de santé publique 

particulier. Cependant, la grippe et les helminthiases 

avec 11% chacune suivies de la fièvre typhoïde et les 

infections sexuellement transmissibles avec 7% 

chacune ont un intérêt sanitaire (BCZS Wembo-

Nyama, 2024). 
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2.2.  Type et domaine d’étude   

La présente étude est transversale 

corrélationnelle, elle inscrite dans le domaine de santé 

publique et est axée sur la prévalence et facteurs de 

risque du paludisme dans la commune de Wembo-

Nyama à Lumumbaville de 2023 à 2024. 

2.3. Population  cible et échantillon 

La population cible est composée de l’ensemble 

des habitants de la commune de Wembo-Nyama à 

Lumumbaville  durant notre période d’étude. Elle est 

estimée à 22.158 habitants, (BCZS de Wembo-

Nyama, 2024).  

En outre, la taille de notre échantillon est de  378 

habitants qui sont retenus de manière aléatoire simple. 

Cette taille d’échantillon a été retenu en appliquant la 

formule de Fisher corrigé qui se calcule en faisant 

Nxn/N+n. 

2.4.  Technique et instrument de collecte de 

données 
 

 L’enquête nous sommes servis comme la 

méthode d’enquête, la technique d’interview a été 

utilisée à travers d’un questionnaire d’enquête utilisé 

comme instrument de collecte de données. 
 

2.5. Déroulement de l’étude 
 

L’interview durait en moyenne 40 minutes par 

enquêter en vue de recueillir les informations dans 

cette recherche. Les entretiens ont été faits à travers le 

logiciel Kobocollect que nous avions eu à concevoir le 

questionnaire auquel nous l’avions déployé dans les 

téléphones Android. Ces données étaient collectées du 

03 au 30 janvier 2025. 
 

2.6. Considérations éthiques 
 

La réalisation de cette recherche a été possible 

après l’obtention du consentement éclairé des sujets à 

enquêter par la signature. La participation à cette 

recherche était volontaire. Par ailleurs, la 

confidentialité ainsi que l’anonymat des informations 

reçues étaient garantis, En outre, nous avons 

l’approbation du comité d’éthique de l’école doctorale 

à l’ISTM/Kinshasa à travers la lettre N° 

0030/CBE/ISTM/KIN/RDC/PMBBL/2024 du 

03/5/2024 autorisant la réalisation de la présente 

recherche. 
2.7. Traitement des données 
 

L’étude Les données recueillies sur Kobocollect 

ont été extraites sur Excel 2010, puis importées sur le 

logiciel SPSS 25 pour des analyses statistiques des 

données collectées. L’analyse descriptive a consisté à 

: décrire les caractéristiques sociodémographiques des 

enquêtés et les données en rapport avec le paludisme. 

L’analyse bi-variée à l’aide du test statistique de chi-

carré nous a permis d’identifier les facteurs de risque 

du paludisme dans cette population. Le niveau de 

signification est fixé à 5%. 

3. Résultats 
3.1. Analyse descriptive 

Tableau I. Caractéristiques sociodémographiques 

Caractéristiques 

sociodémographiques 

Fréquence = 378 % 

Tranche d’âge   

0 à 5 ans 148 39,2 

6 à 17 ans 103 27,2 

18 ans 127 33,6 

Sexe   

Masculin 160 42,3 

Féminin 218 57,7 

Etat matrimonial   

Célibataire 276 73,0 

Marié 102 27,0 

Niveau d'étude   

Sans niveau 133 35,2 

Primaire 70 18,5 

Secondaire humanitaire 79 20,9 

Supérieur/ universitaire 96 25,4 

Profession   

Fonctionnaire de l''Etat 76 20,1 

Ménagère 33 8,7 

Travailleur du secteur 

formel 

33 8,7 

Sans profession   236 62,4 

Taille ménage   

5 habitants 35 9,3 

6 habitants 343 90,7 

Type de famille   

Famille biparentale 67 17,7 

Famille monoparentale 311 82,3 
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Selon l’âge 33,6% ont 18 ans ou plus. 

Concernant le sexe, 57,7% sont des femmes. Selon 

l’état matrimonial, 73,0% sont célibataires. En rapport 

avec le niveau d'étude, 35,2% sont sans niveau. 

Considérant la profession, 62,4% sont sans profession. 

Selon la taille ménage 33,6% ont 6 habitants ou plus. 

Concernant le type de famille, 82,3% sont des familles 

monoparentales. 

Tableau II.  Prévalence du paludisme 

 

 

 

 

 

 

 

 

La prévalence du paludisme est de 98,1% soit 

371 sur 378 patients 

Tableau III.  Informations des patients ayant souffert du 

paludisme 

Selon le nombre d'épisodes du paludisme, 35% 

l’ont développé deux fois et  1,7% cinq fois. 

Concernant le type de complications du paludisme, 

51,2% ont développé le syndrome neurologique et 

22% ont fait l’anémie. Selon le type de diagnostic 

réalisé, 58,7% ont fait le test de diagnostic rapide. En 

rapport avec le type de traitement bénéficié, 50,1% 

ont bénéficié les produits injectables. Considérant la 

forme du paludisme, 56,7% souffrent du paludisme 

grave. 

Tableau IV.  Facteurs comportementaux pouvant 

favoriser le paludisme 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Selon le lieu de sommeil, 64,8% passent la nuit 

en dehors de la chambre. Concernant le lieu de travail, 

20,9% font le champ. Selon l’heure de sommeil, 

84,1% dorment après 22h00. En rapport avec le port 

des habits noirs la nuit, 42,1% les portent. Considérant 

l’usage de drap pendant le sommeil, 42,6% les 

utilisent. Pour ce qui est de port des habits de courte 

manche la nuit, 57,1% les portent. Selon l’heure de 

travailler, 42,9% travaillent la nuit. Concernant le fait 

de dormir sous la moustiquaire, 43,7% dorment. 

 

 

 

Prévalence du 

paludisme 

Fréquence=378 % 

Oui 371 98,1 

Non 7 1,9 

Total 378 100,0 

 

 

Facteurs comportementaux 

pouvant favoriser le 

paludisme  

Fréquenc

e = 378 

% 

Lieu de sommeil   

Dans la chambre 133 35,2 

Hors chambre 245 64,8 

Lieu de travail   

Bureau 8 2,1 

Champs 79 20,9 

Autres 291 77,0 

Heure de sommeil   

≥21h00 60 15,9 

≥22h00 318 84,1 

Port des habits noirs la nuit 159 42,1 

Usage de drap pendant le 

sommeil 
161 42,6 

Port des habits de courte 

manche la nuit 
216 57,1 

Travail de nuit 162 42,9 

Dors sous la moustiquaire 165 43,7 
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3.2. Analyse bivariée 

Tableau V. Relation entre le paludisme et les 

caractéristiques sociodémographiques 
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Il existe une différence statistiquement 

significative entre le paludisme et les facteurs 

comportementaux ci-après : le port des habits noirs la 

nuit (p = Khi-carré=5,178 ; 0,023) ; le non-usage de 

drap pendant le sommeil (Khi-carré = 6,292 ; p = 

0,031), le port des habits de courte manche la nuit 

(Khi-carré = 8,349 ; p = 0,021) y compris le fait de ne 

pas dormir sous la moustiquaire (Khi-carré = 8,025 ; p 

= 0,019). Par contre, aucune relation statistiquement 

significative n’a été observée entre le paludisme et le 

lieu de sommeil, le lieu de travail, l’heure de sommeil 

ainsi que, le fait de travailler la nuit (Khi-carré ≤ 

3,841 ; p ≥ 0,05). 

4. Discussion 
4.1.    Caractéristiques sociodémographiques 

Selon l’âge 33,6% ont 18 ans ou plus. 

Concernant le sexe, 57,7% sont des femmes. Selon 

l’état matrimonial, 73,0% sont célibataires. En rapport 

avec le niveau d'étude, 35,2% sont sans niveau. 

Considérant la profession, 62,4% sont sans profession. 

Selon la taille ménage 33,6% ont 6 habitants ou plus. 

Concernant le type de famille, 82,3% sont des familles 

monoparentales. 

4.2.  Prévalence du paludisme  

La prévalence du paludisme est de 98,1% soit 

371 sur 378 patients. Ce résultat est de loin supérieur 

à celui trouvé par étude menée par WHO 

(Organisation mondiale de la santé) en 2020, qui a 

rapporté une prévalence du paludisme de 45 % dans 

certaines régions d’Afrique subsaharienne. Cette étude 

a été publiée dans le rapport annuel de l’OMS sur le 

paludisme, qui souligne les variations significatives de 

la prévalence en fonction des régions et des 

interventions de santé publique mises en place. 

4.3.  Informations des patients ayant 

souffert du paludisme 

Selon l’épisode du paludisme, 35% l’ont 

développé deux fois et  1,7% cinq fois. Concernant le 

type de complications du paludisme, 51,2% ont 

développé le syndrome neurologique et 22% ont fait 

l’anémie. Selon le type de diagnostic réalisé, 58,7% 

ont fait le test de diagnostic rapide. Selon le type de 

traitement bénéficié, 50,1% ont bénéficié les produits 

injectables. Considérant la forme du paludisme, 

56,7% souffrent du paludisme grave. 

4.4. Facteurs comportementaux 

pouvant favoriser le paludisme  

Selon le lieu de sommeil, 64,8% passent la nuit 

en dehors de la chambre. Concernant le lieu de travail, 

20,9% font le champ. Selon l’heure de sommeil, 

84,1% dorment après 22h00. En rapport avec le port 

des habits noirs la nuit, 42,1% les portent. Considérant 

l’usage de drap pendant le sommeil, 42,6% les 

utilisent. Pour ce qui est de port des habits de courte 

manche la nuit, 57,1% les portent. Selon l’heure de 

travailler, 42,9% travaillent la nuit. Concernant le fait 

de dormir sous la moustiquaire, 43,7% dorment. 

4.5. Relation entre le paludisme et les 

caractéristiques sociodémographiques 

Il existe une différence statistiquement 

significative entre le paludisme et les caractéristiques 

sociodémographiques ci-après : le sexe (Khi-carré = 

5,235 ; p = 0,022). 

Par contre, aucune relation statistiquement 

significative n’a été observée entre le paludisme et 

l’âge, l’état matrimonial, le niveau d'étude, la 

profession, la taille de ménage y compris le type de 

famille (Khi-carré ≤ 3,841 ; p ≥ 0,05). 

S’agissant du sexe, les résultats ont montré une 

augmentation des femmes à l’étude par rapport aux 
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hommes. Cette tendance pourrait être liée à des rôles 

de genre où les femmes passent plus de temps à 

l’extérieur pour des activités liées à la famille et à 

l'agriculture.  

Des études antérieures, telles que celle de Sahu 

et al. (2020), soutiennent cette hypothèse, suggérant 

que les femmes sont souvent plus exposées aux 

vecteurs de maladies en raison de leurs responsabilités 

quotidiennes (Sah et Choudhury, 2020).  

4.6. Relation entre le paludisme et les facteurs 

comportementaux 

Il existe une différence statistiquement 

significative entre le paludisme et les facteurs 

comportementaux ci-après : le port des habits noirs la 

nuit (p = 0,023, Khi-carré = 5,178 ;) ; le non-usage de 

drap pendant le sommeil (Khi-carré = 6,292 ; p = 

0,031), le port des habits de courte manche la nuit 

(Khi-carré = 8,349 ; p = 0,021) y compris le fait de ne 

pas dormir sous la moustiquaire (Khi-carré = 8,025 ; p 

= 0,019). 

S’agissant du port des habits noirs la nuit, le 

résultat confirme une étude menée par Kweka et al. 

(2019), qui a examiné l'impact de la couleur des 

vêtements sur l'attractivité des moustiques. Dans cette 

étude, il a été démontré que les vêtements sombres, y 

compris les habits noirs, augmentaient l'attractivité 

des individus pour les moustiques, ce qui pourrait 

avoir des implications pour la transmission de 

maladies comme le paludisme. 

Pour ce qui est du non usage des draps, cette  

étude met en lumière l'importance de l'usage de draps 

la nuit pour se protéger contre les piqures des 

moustiques la nuit. 

Cela est confirmé par le résultat du port des 

habits de courte manche la nuit, exposant les membres 

supérieurs aux piqures des anophèles femelles. 

Ce résultat stipule que les individus qui 

choisissent de porter des vêtements à manches courtes 

la nuit le font probablement en réponse à des 

conditions spécifiques, telles que des températures 

plus élevées ou un besoin de confort accru pendant le 

sommeil. 

Des recherches antérieures, comme celles 

menées par Smith et al. (2020), ont également montré 

que le choix des vêtements de nuit peut influencer la 

qualité du sommeil. Ils ont constaté que les personnes 

qui portent des vêtements plus légers, comme des 

manches courtes, s’exposent aux piqures des 

anophèles. 

En outre, le fait de ne pas dormir sous la 

moustiquaire confirme la thèse de la recherche menée 

par Smith et al. (2020) a révélé que la non utilisation 

régulière de moustiquaires peut augmenter l'incidence 

du paludisme de 50 % dans les zones à forte 

transmission.  

Par contre, aucune relation statistiquement 

significative n’a été observée entre le paludisme et le 

lieu de sommeil, le lieu de travail, l’heure de sommeil 

ainsi que, le fait de travailler la nuit (Khi-carré ≤ 

3,841 ; p ≥ 0,05). 

5. Conclusion 
Cette étude avait pour objectif général de 

déterminer la prévalence du paludisme dans la 

commune de Wembo-Nyama à Lumumbaville de 

2023 à 2024 et d’énumérer ses facteurs de risque. Il 

s’agit d’une étude transversale corrélationnelle qui 

s’inscrit dans le domaine de santé publique. Pour 

collecter les données, nous avons recouru à la 

méthode d’enquête, à la technique d’interview qui a 

été facilitée par un questionnaire d’enquête incorporé 

dans le logiciel Kobocollect comme instrument de 

collecte des données. La taille de notre échantillon est 

de 378 habitants qui sont retenus de manière aléatoire 

simple. 

A l’issue des analyses, les résultats montrent 

que, la prévalence du paludisme est de 98,1% soit 371 

sur 378 patients. Les facteurs de risque du paludisme 

dans la commune de Wembo-Nyama à Lumumbaville 

de 2023 à 2024 sont : le port des habits noirs la nuit 

(Khi-carré = 5,178 ; p = 0,023) ; le non-usage de drap 

pendant le sommeil (Khi-carré = 6,292 ; p = 0,031), le 

port des habits de courte manche la nuit (Khi-carré = 

8,349 ; p = 0,021) y compris le fait de ne pas dormir 

sous la moustiquaire (Khi-carré = 8,025 ; p = 0,019). 

Par contre, aucune relation statistiquement 

significative n’a été observée entre le paludisme et le 

lieu de sommeil, le lieu de travail, l’heure de sommeil 

ainsi que, le fait de travailler la nuit (Khi-carré ≤ 

3,841 ; p ≥ 0,05). 

En vue d’améliorer la santé de la population de 

cette contrée géographique, il convient d’augmenter 

les canaux de sensibilisation sur le comportement à 

adopter en marge de la prévention contre cette 

endémie notamment, de  dormir sous la moustiquaire, 

réduire le port des habits noirs et de courte manche la 

nuit puis éviter le contact avec le moustique la nuit. 
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